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Domaines et talents
Action 4 (Combat 2, Déplacement 1, 
Instinct 1)
Âme 2 
Érudition 2 
Social 2 
Statut 2   
Technique 2 
Vie 2

Personnalisation
 ◊Commando (+1 en Déplacement et Consti-

tution)

 ◊Vétéran brisée (+1 en Folie et Extase)

 ◊Meneuse d’hommes (+1 en Conviction et 
Rang)

Matériel
 ◊Carabine quantique Medvěd-3

 ◊Masque à gaz

 ◊Lunettes de vision nocturne
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DESCRIPTION

Petra est membre de la Garde Carlovienne 
affectée à la défense du pont Charles à Prague. 
Ce poste prestigieux témoigne d’une carrière 
exemplaire qu’elle débuta à l’âge de seize ans. 
Lorsque les Recteurs du couvent de la Voie où 
elle était placée l’expulsèrent pour conduite 
antisociale, elle dut faire un choix : servir dans 
un ouvroir jusqu’à un hypothétique mariage ou 
s’enrôler dans les légions de la Sécurité. Dans ces 
dernières, les femmes, bien que minoritaires, 
semblaient pouvoir trouver leur place. Le choix 
fut donc facile.

La conquête de sa crédibilité dans ce milieu 
viril fut longue mais sa pugnacité et ses dispo-
sitions physiques, rares même chez ses collègues 
masculins, lui valurent bientôt le respect de ses 
pairs. Petra est une femme athlétique, de taille 
moyenne et au visage quelconque. Son crâne est 
rasé et les armoiries de la Garde Carlovienne de 
Prague sont tatouées sur sa nuque. 

IMPLICATION

Le destin de Petra changea il y a un an lors d’une 
enquête sur le meurtre d’un archiviste de la 
Direction de l’Intégrité. Une affaire étrange, une 
scène de crime laissant perplexes les spécialistes 
de la section d’investigation et une coupable 
jurant sur son honneur qu’elle n’y était pour 
rien. La Police Secrète mena une investigation 
expéditive. Un officier demanda à Petra de faire 
une déposition mensongère pour inculper un 
félon qui échappait à leur poursuite. Confiante 
dans le système et prête à tout pour éliminer un 
ennemi du Bloc, elle signa. Elle ne comprit que 
trop tard qu’elle avait condamné l’une de ses 
sœurs d’arme. La caporale Adriana fut enfermėe 
à la Citadelle de Visohrad puis exécutée. Petra 
en fut bouleversée. Rien ne laissait entendre 
qu’Adriana ait pu trahir, et s’il y avait eu des 
preuves, pourquoi lui aurait-on fait signer une 
fausse déposition ?

Mortifiée, Petra posta la lettre qu’Adriana 
lui avait demandé d’envoyer à ses parents en 
cas de mort en service. Le pli lui revint quelques 
jours plus tard pour erreur d’adresse. Cédant à 
la curiosité, Petra l’ouvrit. Il contenait un récit 
troublant. Adriana y faisait le résumé de sa 
longue enquête sur la mort de son frère, garde 
dans un centre de recherche. Il y était question 

d’un massacre orchestré par un mal mystérieux 
et étouffé sur ordre du Diktat. Petra acquit la 
conviction que la mort de son amie était liée à 
cette énigme. Sa résolution prit pour elle une 
valeur expiatoire.

Elle retrouva la trace du commandant 
Svoboda, l’ancien chef de garnison au labora-
toire. Celui-ci se livra avec soulagement.  
Un « incident » s’était produit, là-bas. Des 
soldats avaient été sacrifiés pour couvrir la 
vérité. Le centre de recherche avait été fermé 
et son effectif dégradé. La PoliSec avait fait 
son œuvre et le régime avait trahi ses propres 
protecteurs. Svoboda avait presque été détruit 
par cette épreuve mais un groupe l’avait aidé : 
la Cabale Dykovienne. Ses membres étaient à 
la recherche de réponses aux questions qui le 
hantaient et qui habitaient maintenant Petra. 
Svoboda proposa à Kantor de les rejoindre. Elle 
hésita longtemps mais jugea que rester loyale 
à ses frères de section impliquait désormais de 
s’éloigner du régime. Ainsi fit-elle la connais-
sance de Minar, l’un des piliers de la Cabale à 
Prague. Cet horloger modeste, patient et doux, 
écouta avec beaucoup d’attention son histoire. 
Il confirma que le régime menait des expé-
riences opaques dans le dos du peuple. Mais ils 
lèveraient le voile. Quelques mois plus tard, un 
homme, contremaître sur les lignes de montage 
dans le Bloc d’Ostrava, contacta Minar. Il avait 
en sa possession des relevés de flux quantiques 
effectués dans son Enclave comparables à ceux 
que Svoboda avait enregistrés dans le labora-
toire avant sa destruction. L’horloger constitua 
un groupe pour se rendre sur place. De bons 
citoyens mus par les mêmes doutes que Petra. 
Une unité combattant pour la lumière. Petra y 
avait toute sa place. 

COUVERTURE

Petra peut se présenter comme l’escorte de la 
logisticienne Novak ou du professeur Oktobar, 
ou tout simplement comme un renfort envoyé 
par le Bloc de Prague à son allié d’Ostrava.
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